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50 ans ! 
Le MRS a cinquante ans ! 50 

ans ce n’est  pas rien ! 50 ans 

de militance pour l’autono-
mie, la démocratie et le fédé-

ralisme en Savoie ! 

n France, les idées politiques 
des grandes formations na-
tionales ont fait faillite les 

unes après les autres. Communisme, 
socialisme, néolibéralisme, conser-
vatisme… les électeurs ont testé ces options. Chaque déception appelant un mouvement de balancier droite-
gauche… et une fatigue des mécanismes démocratiques ayant pour effet une progression inexorable de l’abs-
tention. 

A l’inverse, les idées fédéralistes et démocratiques 
que nous prônons n’ont jamais été expérimentées en 
France. Elles sont pourtant largement répandues dans 
d’autres pays européens et sont aussi des gages de sta-
bilité politique et sociale. Bien que méprisées et pas-
sées sous silence par les médias « parisiens », elles 
n’ont jamais été aussi pertinentes pour répondre aux 
attentes de la population dans les différents territoires 
de l’Hexagone. 

Il y a cinquante ans, un grand mouvement popu-
laire s’élevait en Savoie. Le Mouvement Région Savoie 
et ses deux associations fondatrices : les Savoyards de 
Savoie et le Cercle de l’Annonciade, lancèrent la plu-
part des thèmes que les formations autonomistes et 
indépendantistes portent aujourd’hui en Savoie.  

Rendez-vous à notre grande fête anniversaire le 30 
avril 2023 pour honorer ce demi-siècle de combats 
autonomistes. 

Laurent Blondaz, Président du MRS  

Laurent.Blondaz@gmail.com  
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Retraites : quand les députés autonomistes 
font vaciller le gourvernement 

e 20 mars dernier, la motion de censure por-
tée par le groupe parlementaire LIOT a été 

rejetée à 9 voix près ! Pour le gouvernement, cela 
s’appelle sentir le vent du boulet ! Cette motion avait 
été déposée, suite au passage en force par le gouver-
nement de la très contestée loi sur les retraites, en 
s’appuyant sur l’article 49-3. Un nouveau déni de dé-
mocratie insupportable quand on sait que les diffé-
rents sondages ne donnent que 20% à 30% de per-
sonnes favorables à ce projet de loi, et que l’option 
de consulter la population par référendum a été une 
fois de plus balayée. 

Quel aurait été le résultat si la motion de 

censure avait été adoptée ?  

Dans ce cas, le président de la République aurait 
dû proposer un nouveau chef de gouvernement dans 
un délai de 14 jours. Dans le cas contraire, elle de-
vrait subir une « dissolution automatique » qui mè-
nerait à de nouvelles élections législatives. 

Des députés autonomistes ? 

Il est de bon ton pour les médias dominants de 
faire croire que la voie de l’autonomie n’a aucune 
chance de réussite en politique. Pourtant, cela est 
peu connu, notre fédération « Régions et Peuples So-
lidaires » dispose de quatre députés à l’assemblée 
nationale. Deux autres députés autonomistes ultra-
marins sont en passe de les rejoindre. 

Ils sont peu nombreux, mais très efficaces. Nos 
députés ont compris que cela ne servait à rien de se 
joindre au groupe parlementaire d’un parti natio-
nal… avec le risque évident de ne pas être identifié, 
et d’être contraint d’avaler des couleuvres. Alors, 
comme il faut au moins dix-sept députés pour créer 
un groupe, ils ont réussi à rassembler d’autres parle-
mentaires indépendants autour de deux thèmes ma-
jeurs qu’ils portent communément : les libertés 
(Dieu sait si elles sont atteintes en ces temps !) et 
l’autonomie des territoires. Cela donne aujourd’hui 
le groupe parlementaire LIOT « Libertés, Indépen-
dants, Outremer et Territoires » .

L 

Article de francetvinfo.fr, le 16/03/2023 : 

DRAGUÉ PAR MATIGNON SUR LA RÉFORME DES RETRAITES  

Ces dernières semaines, les membres du groupe LIOT ont été beaucoup approchés par le gouvernement 
pour changer leur vote sur la réforme des retraites. Bertrand Pancher explique qu'il a été davantage consulté 
en quatre mois qu'en 15 ans de mandat. Paul Molac s'est lui aussi fait dragué : "Un conseiller de Matignon 

m'a appelé. Il m'a demandé ce que je voulais faire", à propos de la réforme des retraites, "et je lui ai dit 

que j'étais contre. Il m'a dit que s'il y avait quelque chose que je voulais négocier avec le gouverne-

ment, c'était possible", raconte-t-il à franceinfo. "Il aurait fallu que je fasse des propositions, mais je ne 

suis pas allé plus loin, puisque pour moi c'était très clair : c'était non."   

Ce conseiller "me connaît un peu, il sait que ce n'est pas la peine de me foutre la pression, parce 

qu'il se serait fait envoyé promener. Donc j'ai été très courtois avec lui, mais je lui ai dit que ce n'était 

pas possible", sourit le député. À la demande de renoncer à la réforme des retraites, Paul Molac ne s’attend 
pas à recevoir de réponse du président. Le groupe LIOT annoncera vendredi 17 mars le dépôt de sa motion 
de censure, qui sera défendue lundi 20 mars à l'Assemblée nationale. 

Commentaire de Sabaudia-MRS : Ces méthodes clientélistes et corruptives installées au sommet de 

l’Etat, sont-elles différentes au sein de nos collectivités locales ? Où est donc la démocratie ? 

 

Paul Molac, député breton, affilié Régions et Peuples Solidaires 
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Cherté du logement en Savoie : une situation 
insupportable, un laisser-faire indécent. 

➔ 17 des 20 villes où 

l’immobilier est le 
plus cher dans la ré-

gion AURA !  

➔ Un coût à plus de 

4 300 € le m² en 
moyenne 

➔ Une augmentation des prix supérieure à 35 % 

en moyenne sur 30 ans et à 10 % en 10 ans.  

i ces chiffres font rêver les agents immo-

biliers du monde entier, ils sont terribles 

pour les habitants des Pays de Savoie, spécia-
lement les jeunes. Notre région attire chaque année 
de nouveaux arrivants et l’impact de cet exode sur la 
capacité du territoire pour pouvoir loger ses habi-
tants est dévastateur.  

Sans pour autant être opposés à l’arrivée de nou-
veaux habitants nous souhaitons, à Sabaudia-MRS, 
penser à ceux déjà présents qui font vivre ce terri-
toire.  

Dans les Pays de Savoie, plus d’un loge-

ment sur quatre est une résidence secon-

daire ou occasionnelle : comprendre logement 
touristique, quand dans le département du Rhône on 
ne dépasse qu’à peine les 3 %. Dans certaines de nos 
communes, ce taux atteint 90% ! Ceci est le résultat 
d’années d’abandon politique ou pire de soumission 
politique face à la manne financière que pouvait re-
présenter le « tout ski ». Les dirigeants de L’État 
français considèrent la région Savoie comme une 
carte postale et l’assument parfaitement, dans le mé-
pris de la population locale. Les constructions de ces 
logements, qui n’apportent de la vie dans nos villages 
que quatre mois dans l’année, ainsi que les 

constructions nécessaires pour accueillir les 

130 000 nouveaux arrivants en 10 ans, don-
nent lieu à une concurrence terrible pour l’acquisi-
tion de biens immobiliers et réduisent considérable-
ment l’espace agricole. Face à ce phénomène le mar-
ché non régulé réagit avec une augmentation lunaire 
des prix. C’est un fait, si certaines personnes ont le 
« malheur » de naître dans les Aravis, à Courchevel, 
dans la Vallée Verte, à défaut d’être frontaliers, ils ne 
pourront pas acheter où ils ont grandi. La spécula-
tion immobilière comporte aussi comme autre effet 
pervers le fait qu’on ne puisse pas transmettre les 
biens après le décès d’un parent. Ce patrimoine se 
retrouve donc sur un marché où la concurrence fait 
rage. Nous connaissons tous la suite, le bien sera 
acheté soit par une personne souhaitant une rési-
dence secondaire « à la montagne » soit par un nou-
vel arrivant avec une situation financière confor-
table, gentrifiant par la même occasion nos villages.  

Où et comment peuvent se loger nos jeunes, nos 
ouvriers, nos employés, nos personnes âgées, quand 
le territoire a un prix moyen supérieur à 4300 €/m² 
et un loyer moyen à 15,5 €/m² ? Dans des ensembles 
construits à bas coût et qui ne respectent en rien l’hé-
ritage architectural de notre région ? Dans les dépar-
tements limitrophes en faisant le choix de s’éloigner 
de leur famille car ils n’ont pas les moyens de rester ? 
Peut-on demeurer fier d’un territoire qui ex-
pulse une partie de sa population ? 

A Sabaudia-MRS nous proposons plusieurs 

solutions afin de limiter la spéculation et per-

mettre aux habitants des Pays de Savoie de 

pouvoir se loger au pays :  

➔ la mise en place d’un statut de résident avec 
une obligation de présence sur le territoire de 5 ans 
avant de pouvoir accéder à la propriété. 

➔ la suppression des droits de succession sur 
les résidences familiales quand celles-ci sont desti-
nées à devenir des résidences principales. 

Au  Pays Basque, en Bretagne, en Corse, les mou-
vements autonomistes ont pris le problème à-bras-
le-corps afin de faire pression sur un Etat français 
qui ne voit le logement que comme une opportunité 
de faire de la croissance et de satisfaire des investis-
seurs. Il est temps de se faire entendre en Savoie. 
Pour prendre le problème à-bras-le-corps, il nous 
faut des bras costauds… Rejoignez-nous ! 

Théo Béccu, beccu.theo@patoue.fr 

S 

Manifestations d’ampleur chez nos amis du Pays 

Basque nord. On emboite le pas en Savoie ? 

mailto:beccu.theo@patoue.fr
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Entretien avec Laurent Blondaz, “Le mouvement 
régionaliste en Savoie est d’une surprenante vivacité” 

Article publié dans le miroir du Nord (lemiroirdunord.fr) ,  

le 20 mars 2023. Propos recueillis par Virginie Joly 

l y a quelques semaines, nous 

vous informions de l’actualité en 
Savoie où actuellement la colère 

gronde. En juin dernier, le conseil 

départemental de Haute Savoie a 

voté majoritairement pour la disso-

lution de la structure commune aux 

2 Savoie. Des voix se sont vite éle-

vées pour exprimer leur incompré-

hension mais aussi leur colère de 

voir un travail collaboratif de 40 

ans mis au tapis. 

Nous nous sommes entretenus 

avec Laurent Blondaz, président de 

Mouvement Région Savoie. Il nous 

parle de son mouvement, de son ac-

tualité mais aussi de sa vision du 

fonctionnement de la France.  

MDN: Pouvez-vous présenter votre 
mouvement ? 

Sabaudia / MRS est le mouve-
ment autonomiste “historique” en 
Savoie, puisqu’il existe depuis 50 
ans. Il a été créé autour de 1972/73, 
au moment où se constituaient les 
régions françaises. A cette époque, 
l’administration d’Etat avait 
dans ses cartons le projet de 

Rhône-Alpes, repris grosso-

modo de la « région de Lyon » 

créée en 1941 sous le régime de 

Vichy. Malheureusement, la propo-
sition de région Savoie, bien qu’elle 
fut soutenue par une forte mobilisa-
tion populaire et par de nombreux 
élus, fut rejetée par l’Etat français. 

Le MRS (Mouvement Région Sa-
voie) n’a cessé depuis d’exister et 
d’être force de proposition pour ob-
tenir plus d’autonomie et de démo-
cratie au sein de nos politiques pu-
bliques. Nous cultivons des idées fé-
déralistes, en nous référant à des 
modèles qui ont fait leurs preuves : 
celui de la Suisse voisine, celui de 
l’Allemagne, mais encore celui des 
régions autonomes d’Italie telle que 
la vallée d’Aoste avec laquelle nous 
partageons de forts liens culturels. 

Le MRS agit aussi pour faire vivre 
et faire reconnaître les riches fa-
cettes de la culture et de l’histoire de 
la Savoie. 

Depuis 2017, avec la réforme des 
“méga régions”, qui s’est traduite 
pour nous par une plus grande dilu-
tion de nos politiques publiques 
dans ce que nous appelons le « méga 
machin Auvergne Rhône-Alpes », 
l’administration française a re-
poussé très loin la possibilité de ré-
ussite de notre objectif initial. Le 
mot “région” qui portait initialement 
un idéal fédéraliste, est aujourd’hui 
compris comme l’a défini la loi : une 
entité technocratique inefficace et 
vidée de sa consistance culturelle. 
Pour cette raison, nous avons évolué 
vers une nouvelle appellation, le 
mouvement Sabaudia, sans pour au-
tant faire un trait sur le long héritage 
de militance que porte notre forma-
tion. 

MDN: Quels intérêts ont été avan-
cés par les partisans de la dispari-
tion du Conseil Savoie Mont-Blanc? 

Je tiens tout d’abord à dire com-
bien les membres du Mouvement 
Sabaudia MRS sont indignés par 
cette dissolution, décidée unilatéra-
lement en 2022 par le conseil dépar-
temental de Haute-Savoie, sans au-
cune consultation des populations 
concernées. Promoteur de la coopé-
ration bi-départementale entre les 
deux départements 73 et 74 , le MRS 
a à l’inverse été l’inspirateur de l’En-
tente Régionale de Savoie en 1983, 
devenue l’Assemblée des Pays de Sa-
voie en 2001, puis Conseil Savoie 
Mont Blanc en 2016. 

Pour ce qui est des “intérêts avan-
cés”, on a, à vrai dire, du mal à 

comprendre. Pourquoi mettre en 
pièce ce très utile outil de coopéra-
tion savoyarde ? Tout cela est très 
obscur. Il faudrait poser la question 
aux intéressés…  Mais je doute qu’ils 
vous répondent. Le sujet n’a  guère 
été abordé par la presse. Malheureu-
sement, deux rédacteurs de médias 
m’ont confié avoir des pressions 
pour ne pas en parler. Les chantages 
sur les budgets de communication 
apportés par les collectivités et les 
petites annonces légales sont mal-
heureusement une pratique que l’on 
aimerait savoir d’un autre temps. 

“Personne ne nie l’indécent 
niveau de clientélisme po-
litique mis en place au sein 

de la Haute Savoie” 
Le département de la Haute-Sa-

voie bénéficie tout particulièrement 
de ressources fiscales fortes, par sa 
vitalité économique, par sa position 
frontalière avec Genève, ainsi que 
par le boom immobilier qu’elle subit. 
Certains élus semblent vouloir en 
faire une chasse gardée, et distribuer 
les recettes fiscales  comme bon leur 
semblent, et au profit évident de cer-
tains opérateurs économiques. Per-
sonne ne nie l’indécent niveau de 
clientélisme politique mis en place 
au sein de ce département. Une des 
conséquences est que des projets 

anachroniques, voire ab-

surdes, émergent : la construc-
tion d’un vélodrome, l’équipement 
touristique du charmant et préservé 
plateau de Cenise, la construction 
d’une nouvelle autoroute à péage en 
Chablais, d’un échangeur payant en 
Genevois, etc… Tout cela se fait en 
dépit d’oppositions populaires ne 
pouvant s’appuyer malheureuse-
ment sur aucun dispositif de contre-
pouvoir démocratique, ni sur la jus-
tice, tant elle est mal dotée dans 
notre territoire excentré. 

I 
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MDN: Vous soutenez la pétition de-
mandant la création d’une collecti-
vité unique de Savoie. Quelles en 
sont les raisons ? Quels intérêts y 
voyez-vous ? Quel avenir voyez-
vous pour la Savoie 

Cette pétition, disponible à 
l’adresse http://change.org/une-
SeuleSavoie, est un 
projet enthousiaste, 
lancé par trois per-
sonnes bien au fait du 
fonctionnement légi-
slatif : Laurent Gruaz, 
Olivier Diebolt, Fran-
çois Ploton-Nicollet. 
Elle vient à point, d’une part parce 
qu’elle est l’occasion de montrer 
notre indignation vis-à-vis du peu 
d’égards que certains élus départe-
mentaux ont de la  population sa-
voyarde. D’autre part, la recentrali-
sation opérée vers les grandes mé-
tropoles à travers ces trop grandes 
régions est aujourd’hui très contes-
tée. Il est temps d’inverser le balan-
cier. Le président Macron a exprimé 
récemment  l’intention de rediviser 
Auvergne-Rhône-Alpes : le moment 
est venu de montrer toute l’utilité 
d’un projet pour une collectivité 
unique de Savoie. D’autres terri-
toires comme la Corse ou l’Alsace ont 
déjà obtenu des avancées notoires en 
ce sens. 

“Entre 73 et 74, nous avons 
presque tout en commun” 

Entre 73 et 74, nous avons 
presque tout en commun : tourisme 
montagnard et lacustre, agriculture, 
université, histoire, culture, protec-
tion naturelle, relations frontalières, 
… ainsi que des très intéressantes 
complémentarités industrielles et 
économiques. Renforçons cette dy-
namique commune. Répondons aux 
nouveaux besoins liés à l’augmenta-
tion de la population. Le renforce-
ment de l’offre de santé nécessite par 
exemple le développement d’un 
centre hospitalier universitaire qu’il 
sera plus facile d’obtenir au sein 
d’une entité administrative auto-
nome. Idem dans le domaine des 
transports décarbonés, il y a beau-
coup à faire. 

Par ailleurs, nous devons articu-
ler une organisation qui nous 

corresponde, autour de bassins de 
vie qui sont grosso-modo nos an-
ciennes provinces savoisiennes. Vu 
de Lyon, qui sait où est la Maurienne 
ou le Chablais ? Soyons ambitieux et 
novateurs pour le meilleur des popu-
lations et de notre environnement. 

MDN: Où en est le 
mouvement régiona-
liste en Savoie? Le 
sentiment d’apparte-
nance  des habitants à 
la Savoie est-il fort? 
Connaissent ils le pro-
blème lié au foncier 
comme peuvent le 

vivre les Corses, Basques ou en-
core les Bretons? Des mesures 
sont-elles prises pour lutter contre 
le problème. 

Le mouvement régionaliste en Sa-
voie est d’une surprenante vivacité. 
On aurait pu le croire mort… En ef-
fet, en cinquante ans de reven-

dications pour une région Sa-

voie et pour plus d’autonomie, 
l’administration française a 
toujours veillé à se montrer 

sourde et ne laisser paraître au-

cune réussite. Pourtant les avan-
cées profondes dans la société sont 
là. La Savoie a gagné son université 
en 1979. En 2022,  Chambéry est en 
tête du classement des villes étu-
diantes françaises où il fait bon étu-
dier. Malgré les troubles politiques 
présents, les coopérations bi-dépar-
tementales sont nombreuses et ne 
vont pas s’arrêter. Idem pour l’in-
dustrie : quand l’Etat ou les élus lo-
caux se désengagent de tout (notam-
ment la dissolution du pôle de com-
pétitivité “Mont-Blanc Industries” 
en raison de l’arrêt de versement de 
la subvention régionale permettant 
son fonctionnement), l’écosystème 
économique savoyard rebondit mal-
gré tout et trouve d’autres voies, avec 
une grande agilité. 

Pour ce qui est de la culture sa-
voisienne, il en est de même, on 
pourrait l’imaginer en voie de dispa-
rition, noyée dans une population 
néo-arrivante, en concurrence avec 
une culture consumériste basée sur 
l’argent, l’immobilier et les loisirs. 
Evidemment, il y a de tout cela. Mais 
la Savoie renvoie une image 

rassurante et résistante, 

quelque chose d’indestructible, 

à l’image de nos montagnes. 
Ceux qui viennent seulement “pour 
faire de l’argent” repartent assez vite 
quand ils ont compris toutes les con-
traintes du coût de la vie sur place, 
ou bien ils s’ouvrent à découvrir 
cette richesse immatérielle qu’est la 
Savoie, à travers non seulement sa 
nature, mais aussi sa culture et ses 
valeurs. 

“Sur le sujet de l’immobilier, 
la situation de la Savoie est 

effectivement terrible “ 
Sur le sujet de l’immobilier, la si-

tuation de la Savoie est effective-
ment terrible : la cherté et de la dis-
ponibilité des logements est un gros 
problème, mais je suis aussi particu-
lièrement choqué par l’injustice des 
droits de successions : beaucoup 

de familles se retrouvent spo-

liées de leurs biens simplement 
parce que certaines maisons de leur 
village ont été vendues à des prix 
exorbitants, prix qui deviennent la 
référence sur laquelle sont définies 
les bases fiscales. Contre cette crise 
de l’immobilier qui sévit depuis 
maintenant un quart de siècle, les 
politiques menées en France sont 
contre-productives : les lois récentes 
favorisent les constructions en se dé-
tachant désormais de toute considé-
ration d’intégration paysagère : on 
ne fait que maintenir la bulle immo-
bilière sans apporter de régulation 
sur le nombre de résidences secon-
daires et de logements de frontaliers. 

A l’image de l’activité militante 
entreprise en Corse, en Bretagne et 
maintenant au Pays Basque, le Mou-
vement Sabaudia MRS se fait force 
de propositions pour “mettre la pres-
sion contre la pression immobilière”. 
Nous appelons toutes les personnes 
sensibles à ce sujet à nous rejoindre. 

MDN: Le professeur d’université 
Benjamin Morel dans son dernier 
ouvrage ‘la France en miettes” es-
time qu’aucun dirigeant politique 
avant Emmanuel Macron n’avait 
été aussi tolérant et ouvert aux re-
vendications des mouvements ré-
gionalistes. Que pensez-vous de 
cette affirmation? . 

Benjamin Morel se fait le défenseur, 
je dirais même le “chien de garde”, 
d’une France hyper-centralisée. 

http://change.org/uneSeuleSavoie
http://change.org/uneSeuleSavoie
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C’est assez comique de dire qu’ Emmanuel Macron se-
rait tolérant et ouvert aux revendications des mouve-
ments régionalistes. Lors de son premier quinquennat, 
le président Marcon avait fait la surprenante annonce 
“d’un pacte girondin”, c’est-à-dire le développement de 
dispositifs fédéralistes… et nous n’avons rien vu venir. 
Lors des élections de 1974, François Mitterrand s’était 
engagé en faveur de la région Savoie. En 1981, il avait 
oublié et subitement, les murs de l’Elysée ne laissèrent 
plus passer les revendications des Savoyards. Nous ne 

sommes plus à une trahison près. Cependant, si la 
création d’une région Savoie fait l’objet de la prochaine 
réorganisation territoriale voulue par Emmanuel Mar-
con, nous saurons saluer cette grande avancée. 

“Benjamin Morel  a raison sur un point : 
“la France est en miettes” 

Benjamin Morel  a raison sur un point : “la France 
est en miettes”. Non pas par les revendications des ré-
gionalistes, c’est d’ailleurs nous donner bien de l’impor-
tance pour une fois ! Au contraire, elle se brise par sa 
rigidité uniformisatrice et appauvrissante qui la rend in-
capable de toute résilience. En 2019, le mouvement des 
gilets jaunes a montré tout le malaise “de la province”. 
Disons d’ailleurs que cela fait plus de deux cents 

ans que les provinces françaises et leurs cul-

tures sont en miettes, sous une organisation jaco-
bine initiée dans la Terreur et qui ne lègue que de très 
relatives avancées démocratiques, contrairement à ce 
qu’en disent les livres de l’Histoire de France. 

La fronde lancée par les gilets jaunes n’a été aucune-
ment réglée. Elle ne se règlera pas par de nouvelles cris-
pations autoritaires et dominatrices autour de l’État 
centralisateur. Comment faire comprendre qu’une 
France diverse, faite de régions culturellement émanci-
pées, serait une France forte et qu’à l’inverse, l’excès de 
centralisme est appauvrissant ? 

Aujourd’hui, le système politique est à bout de 
souffle : l’abstention ne fait que croître d’élection en 
élection. L’engagement citoyen se fait de plus en plus 
rare aussi bien dans les conseils municipaux que dans 
les associations. A quoi bon s’engager d’ailleurs puisque 
le millefeuilles administratif noie toute initiative ci-
toyenne ? L’emprise des lobbies, voire la corruption, 
s’accroissent sournoisement. Cette situation est grave. 

S’il doit y avoir une transition forte vers plus de dé-
mocratie, il est illusoire de croire qu’elle se fera par la 
mise en place d’un RIC (référendum d’initiative ci-
toyenne) au niveau national. L’Etat profond a trop à 
perdre. C’est en donnant de la souveraineté aux terri-
toires et en leur donnant des outils de démocratie di-
recte que cette transition démocratique peut s’opérer : 
une bonne manière de développer une culture démocra-
tique en France. En tant que Savoyard, bien au fait du 
fonctionnement institutionnel de nos voisins helvé-
tique, je mesure tous les progrès à faire en ce domaine ! 

La solution de sagesse serait de tendre vers cette idée 
jamais expérimentée en France, et qui donne pourtant 
d’excellents résultats chez nos voisins européens : le fé-
déralisme et le principe de subsidiarité. En d’autres 
mots : que les décisions soient prises tant que possible 
au plus proche et avec les citoyens, dans la simplicité et 
la transparence. 

 

 

Adhérez / réadhérez  
/ soutenez  

     Sabaudia - MRS 

Nous avons besoin d’engagements et de soutiens 

Nos statuts offrent deux formules d'adhésion : 
  J’adhère/ réadhère au MRS 
en tant que membre adhérent. 
J'atteste ne pas adhérer à un 
mouvement ou parti avec lequel 
le MRS n'aurait pas contracté 
une alliance. 

  Je souscris au statut de 
membre sympathisant : Si vous 
souhaitez simplement marquer 
votre sympathie vis à vis du MRS, 
ou si vous êtes déjà engagé auprès 
d’une autre formation politique. 

  Tarif normal : 25€  

  Tarif réduit : étudiants, chômeurs, revenu non-imposable, 
sympathisants : 10€ ou plus. 

Chèque à libeller à l’ordre du Mouvement Région Savoie  
Vous pouvez aussi régler par virement :  
IBAN MRS :  FR76 3000 3013 7800 0500 1823 661 

 Ou, pour un don (valant adhésion) à partir de 50€, bénéficiez 
d’une réduction d’impôt de 66% du montant de votre don. Ce don 
passe dans ce cas par l’association de financement de Régions et 
Peuples Solidaires. 
Chèque à l’ordre de AF RPS. 

Votre montant : ..........................................................................  

Nom Prénom : ............................................................................ 
 

Vos coordonnées (si elles ont changé en 2023) : 

Adresse : .....................................................................................  

Code postal - Commune : ............................................................  

Tel :  ............................................................................................  

E-mail : ....................................................................................... 
 

Je souscris aux objectifs du MRS, pour la création d’une région Savoie, 
ainsi que pour la promotion de l’identité historique et culturelle de la 
Savoie. J'adhère aux valeurs du MRS, présentées dans le manifeste de la 
refondation, disponible à l'adresse : 
http://regionsavoie.org/index.php/nos-fondements/ 

Date et signature : ......................................................................  

Adresse :  Mouvement Région Savoie 

Chez Véronique BOUVIER -  

702, chemin du Crêt de la Forçaz – 74330 POISY 

Tel : 06 72 52 98 93 – info@regionsavoie.org 
 

http://regionsavoie.org/index.php/nos-fondements/

